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Andr6 Mirimanoff. — Remarques sur la coloration des feuilles
de buis.

Les premieres observations relatives ä ce phenomene sem-
blent avoir ete faites par R. Chodat et C. Bernard qui ont
decrit la coloration rouge des feuilles de buis dans les endroits
sees et rocailleux. Ces auteurs attribuaient ä une modification
des chromatophores, qui, de verts, deviennent rouge carotte,
la cause de cet aspect automnal.

En 1931, la couleur rougeätre des buxaies de la Plaine
aux Roeailles (Haute-Savoie), au mois d'avril, nous avait
frappe, et prelevant quelques feuilles, nous avions note la
presence frequente d'un mycelium, au cours d'observations qui
n'ont pas ete publiees.

Tout recemment, A. Goris est revenu sur cette question
et remarque que le mecanisme de cette transformation n'a pas
ete etudie. Toutefois, ce savant invoque deux causes possibles
de cette coloration, fort differentes l'une de l'autre. Selon

Goris, une uredinee, Pnccinia buxi, provoquerait en ete l'appa-
rition de la coloration orange autour des points d'infection.
Une planche publiee par l'auteur montre clairement l'apparition
de la couleur automnale sur une feuille infectee par cette
rouille autoique. Une seconde cause serait d'ordre thermique;
le feu allume par les bergers au voisinage des buxaies provoquerait

par contact avec les feuilles la formation de plages brü-
lees, bordees par une zone orangee. Emettant l'hypothese que
dans les deux cas un traumatisme a permis ä des oxydases
d'entrer en contact avec des substances labiles chromogenes,
A. Goris a tente sans succes de reproduire ces colorations
artificiellement.

La lecture de ce memoire nous a incite ä reprendre ces

observations sur une nouvelle base, au moyen de l'analyse
cytologique. Avant de reproduire nos observations, il nous

parait utile cependant de rappeler les faits suivants, en
correlation avec cette etude:
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Buxus sempervirens n'existant pas ä l'etat spontane dans
les environs de Geneve, il nous a fallu recourir ä des buis
d'ornement. Ces buis presentent tres frequemment des feuilles
de coloration automnale, des le mois d'avril, et de plus, dans
des lieux ombrages. Les feuilles colorees sont tres souvent grou-
pees sur un meme rameau, et plus rarement eparses. Si dans

certains cas il nous a ete possible d'observer des filaments
myceliens dans les zones rougies, il est de nombreux cas on les

feuilles n'en conservent aucun temoin. Notons ä ce propos que
Lindau citait en 1903 pres de 25 champignons rencontres sur le

buis, dont 21 ascomycetes. II est tres difficile d'affirmer s'il
existe pour quelques-uns de ces organismes une relation aussi

bien etablie que pour Puccinia buxi. De plus, selon le Dr Carl,
qui nous a aimablement communique le resultat de ses recher-
ches, quatre insectes au moins parasitent le buis dans nos

regions; Monarthropalpus buxi (la cecidomyie du buis) pour n'en
citer qu'un, cause de grands ravages. Alors que Balachowsky
et Mesnil, Rübsaamen et Hedicke n'etablissent pas cette
relation entre le parasitisme et l'etablissement de la coloration

orange, le Dr Carl estime qu'elle est vraisemblable, ainsi que
Lüster, qui observe en presence de Psylla buxi un jaunissement
des feuilles avec formation d'un mielat dans lequel viendront
prosperer des fumagines. II est done facile d'imaginer que les

causes d'ordre parasitaire sont nombreuses et peut-etre conco-
mitantes. II se peut par exemple que le champignon se deve-

loppe dans la profondeur d'une feuille blessee par une cecidomyie

et qu'il s'ensuive une dystrophie du metabolisme de la

feuille. Dans le plus grand nombre de cas observes par nous,
l'attaque se fait de part et d'autre de la nervure principale,
et souvent de preference ä proximite du petiole, qui devient
cassant.

Dans un cas, cependant, la coloration orange s'est produite
dans la partie acuminale de la feuille. II s'agit ici d'un buis

plante en pot, et qui a souffert d'un defaut de culture, sans

aucune atteinte parasitaire, cas digne d'etre releve.
Nos observations ont porte sur des feuilles alterees par

un defaut de culture aussi bien que sur des feuilles parasitees.
La comparaison a ete etablie vis-ä-vis de feuilles intactes,
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juveniles ou contemporaines. II a ete procede ä des coupes
longitudinales et transversales. Le procede le plus avantageux
consiste ä operer des coupes longitudinales d'epaisseur variable,
ljes fragments sont observes dans l'eau et dans divers riactifs,
au moyen de l'objectif ä immersion.

Feuilles vertes:

Qu'il s'agisse de feuilles juveniles ou anciennes, entierement
intactes ou en partie atteintes, les fragments verts offrent
un aspect assez constant. On releve dans le mesophylle la

presence de nombreux chloroplastes dont la structure granulaire
est tres visible.

Ces chloroplastes se colorent en bleu par le reactif iodo-

iodure; la coloration est encore plus marquee et immediate

avec le chlorure de zinc iode. Elle se produit en particulier au
niveau des granas et du pourtour de ces organites, le stroma
demeurant incolore. Ceci prouve la presence en quantite
considerable d'amidon dans l'assise assimilatrice. Les cellules
contiennent un certain nombre de gouttelettes incolores qui
donnent les reactions histochimiques des essences et des lipides
(Soudan III, acide osmique). Ces elements se montrent toutefois
moins nombreux dans les feuilles juveniles que dans les regions
vertes des feuilles alterees. Elles ne se colorent ni par la solution
iodo-ioduree ni par le chlorure de zinc iode.

Feuilles colorees :

Quelle que soit leur origine, les feuilles (ou fragments)
doivent leur coloration ä des pigments Carotinoides formes dans

les chloroplastes, d'oü la chlorophylle a progressivement disparu.
II est aise de saisir tous les termes de passage dans une zone-
limite. (Reactif: H2S04 conc.). Ce processus correspond ä

une disorganisation progressive des cellules, qui au delä d'un
certain stade ne plasmolysent plus. Les feuilles dont la partie
acuminale a rougi par difaut de culture sont moins atteintes.
Les autres prisentent des plages de tissus mortifies. Fait
important: les plastes ne reagissent plus avec la solution
iodo-iodurie ou avec le chlorure de zinc iodi (ä part la colora-

C. R. Soc. phys. Genftve, Vol. 59, 1942. 11
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tion brun verdätre du carotene). En revanche, les gouttelettes
lipidiques deviennent beaucoup plus nombreuses. Incolores
dans les feuilles alterees par defaut de culture, les gouttelettes
sont colorees en orange dans les feuilles parasitees. Chez ces

dernieres, il est difficile de distinguer les gouttelettes ayant
vraisemblablement dissous des pigments Carotinoides de

Celles qui resultent de la resolution des chloroplastes degeneres.

L'augmentation des lipides est rendue visible ä l'echelle

macroscopique dejä, par traitement ä l'acide osmique. Un
fragment vert demeure pratiquement inchange alors qu'un
lambeau orange noircit rapidement. Avec l'iode, c'est le

phenomene inverse qui se produit, avec tous les termes de

transition. L'examen en lumiere polarisee ne revele rien de

particulier. II n'est pas sans intiret de mentionner que la
teneur en acide ascorbique des feuilles colorees est plus pauvre
que celle des feuilles vertes, dans le rapport moyen de 100

ä 150.

Conclusion.

L'expose resume de nos observations peut preter ä une

interpretation, si on le rapproche des belles recherches de

Fernand Chodat et de ses collaborateurs. Le phenomene de la

carotinogenie chez le buis represente la phase visible d'une
dystrophie du metabolisme cellulaire. L'apparition du pigment
accompagne la production exageree de lipides par le vegetal.
II convient de noter la diminution simultanee et la disparition
de 1'amidon accumule dans les chloroplastes. Nous ne sommes

pas renseigne sur le bilan de l'azote lors de cette evolution. II
n'est pas exclu que l'insecte, le champignon ou le defaut de

culture aient prive la plante de son azote dans une proportion
süffisante pour declencher le mecanisme d'un trouble profond
dont la carotinogenie constituerait Faspect le plus frappant.
Ainsi des causes exterieures de caractere apparent fort varie
agiraient d'une maniere identique.

Universite de Geneve.
Laboratoire de Pharmacognosie.
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Fernand Chodat et Sophie Soloweitehik. — Action protectrice
de la vitamine H' contre Vintoxication par la sulfanilamide,
de dix especes d'Algues vertes.

Dix expeces d'Algues en cultures pures, prises au hasard
dans l'Algotheque de Geneve L

N° 3: Scenedesmus obtusiusculus Chod.
» 8: Oocystis Naegelii A. Br.
» 24: Chlorella rubescens Chod.
» 29: Chlorella vulgaris.
» 34: Hormidium nitens (Menegh.) Klebs.
» 83: Scenedesmus sempervirens Chod.
» 115: Stichococcus membranaefaciens Chod.
» 168: Coecomyxa Peltigerae caninae.
» 490: Schizococcus spc. 2.

» 513: Leptosira obovata Yischer.

ont ete cultivees sur les quatre milieux suivants, toutes conditions

etant par ailleurs egales:

1) Detmer liquide 1/3, sucre 2%.
2) Detmer liquide 1/3, sucre 2% + sulfanilamide O,50/00.

3) Detmer liquide x/3, sucre 2% + acide paraminobenzoi'que
(vitamine H') 0,0005°/00.

4) Detmer liquide 1/3, sucre 2% + sulfanilamide 0,5°/00 et
acide paraminobenzoique
0,0005

1 Noms conformes ä ceux du catalogue original de R. Chodat"
2 Genre ä l'etude.
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